
Les écrits sont des baumes 

 

Si nos écrits agissent comme des baumes sur 

nos blessures, alors, pourquoi donner des 

notes à ceux qui créent leurs propres 

médicaments ? 

N’ai-je pas bien saisi le concept de lire en 

ligne ? Sans aucun doute, car il ne me 

viendrait pas à l’idée de dévaloriser un auteur, 

créateur du texte que je suis en train de lire 

et, qui ne me parle pas sur le moment. Non, car 

ce jour-là, je pourrais très bien ne pas 

ressentir ce que ressentais l’auteur lorsqu’il 

écrivait son histoire. Puis plus tard, reprendre 

la même lecture et la dévorer plusieurs fois de 

suite. Je serais alors fâchée contre moi d’avoir 

mal noté le texte de celui qui s’est donné du 

mal pour créer son médicament. 

D’ailleurs, à ce propos, je ne suis qu’une 

scribouillarde sans diplôme en lettres et je ne 

vise pas le sommet. Vous l’avez remarqué 

n’est-ce pas ? Oui je vous envie parfois.  

Or, j’écris sans honte mes pensées, 

maladroitement je l’avoue, je dépeins mon 



imaginaire à ma façon et aussi mes joies, mais 

toujours avec mon cœur et avec des mots 

simples qui me remplissent de bonheur.  

J’aime vos médicaments, souvent, d’autres 

fois ils n’agissent pas sur moi la première fois. 

C’est ainsi. En revanche, je suis triste pour 

l’auteur qui n’a reçu que 2 étoiles pour son 

travail et, je me réjouis en lisant un joli 

commentaire à propos d’un texte que je n’ai 

pas vraiment trouvé chouette.  

Nous nous liguons tous pour l’injustice, 

apprenons alors à ne pas détruire ici, les rêves 

de chacun, nom d’une pipe ! 

Bien entendu que nous sommes libres 

d’exprimer notre opinion, mais pas de cette 

façon ! 

Je suis née apprentie et je mourrai apprentie. 

C’est pourquoi je souhaiterais que l’on me 

donne des conseils plutôt que des notes 

anonymes. Je suis prête à lire des 

commentaires négatifs, à condition qu’ils 

soient accompagnés d’un petit mot expliquant 

ce qui cloche dans un de mes textes.  



Vous tous et moi-même possédons notre 

propre histoire et nos propres bagages.  

Intellectuel ? Manuel ? Historien ? 

Professeur ? Ménagère ? Ou déjà écrivain ? 

Qu’importe après tout, l’essentiel à mes yeux, 

c’est être fier du chemin que chacun a 

parcouru, pour en arriver là où il se trouve 

maintenant. Ensuite, qu’il puisse humblement 

partager son savoir avec les mauvais élèves, 

dont je fais partie, sans avoir peur que l’élève 

ne devienne le maître.  

J’ai dû apprendre à me pardonner et à m’aimer 

pour grandir. C’est pourquoi je ne m’arrête plus 

sur des banalités me disant que ce que je bâtis 

est nul ou au contraire magnifique. Non je n’en 

ai plus besoin, car je sais au fond de moi que 

j’ai de la valeur, même si je ne suis qu’une 

scribouillarde. C’est MERVEILLEUX ! 

Comprenez que ce texte est dénué de tout 

jugement, je n’ai de conseils à donner à 

personne, je suis une apprentie et, qui que 

vous soyez, JE VOUS AIME.                                 
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